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GRANDAVANTAGE.
A VENDRE

Une winguitique propriété « itube à 4 mil-

les de le visio ve Bt-Jerome, contenant 160

arpents de terne, Jout 64 de largenr sur 29

de proloudeur, wee watson, grange «Lau

tres dépendsuces dessus construilen. Coudi-

tious trés fuciles, Pour plus suiples intor-
tions e'adreuser nu
enB, LAHOCQUE

BL. Jean P. Q.

St. Jean, 5 wai 1883.

IMPRIMERIE
ou

Franco - - Canadian
Rue:Champlain, vis-à-vis la

PLACE DU MARCHÉ.

onuMO00001

Tortes euttes d'inapremions en

Francais et en Anglais

Banques, Cours, Bureaux
inone Commerciales et

ustrielles.

a Junesoy

CHEQUES, BILLETS,

EN-ThTE DE LETTRES,

BORDEREAUX, CIRCULAIRES,

EN-TETE DE COMPTE,

CARTES D'AFFAIRES,

CARTES DE VISITES,

LETTRES FUNERAIRES,

ENVELOPPEs, ETC, ETC, ETC,

Formules d’en emont
d’Institutour.

BLANCS

GREFFIERS,

AVOCATS,

NOTAIRES,

HUISSIERS

Etc, Elec

AFFICHES,
PROGRAMME,

ETC,ETC, FFC.

FACTUMS,
ETC., ETC.

Exéoution prompts, éléganteet
à bongmarohé.

‘Toute commaude envoyée par la

Poste, ou autrement, sera exéculée

immédiatement.

  

LA VELOUTINE
CH. FAY

Esl une poudre de ris apécia-
1€ préparée en Bismuth, par
conséqueut d'une aution ne
lutaise pour la peau.
Elle eat invinible, imps ja

ble et adhérente et donne nn
teint Pralcheur et Trauape-

CH.FAY

9, RUE DE LA PAIX

A PARIS

  

Avis an Commerce Français

M, Maiher, 16 rue de 1a Grange Hatelière
paris eut le soul agent pour Parisot is France

ent escinatvensent stitorisé à recevoir lew

abortnensents Al es Annoneen pour ie FRANCO

sévapiene 1, BOUNOUIGNON.

PARADIS & CHASSE
AVOCATS

88, Rue Jacques Cartier.

. 5. Paradis, P. À. Uhassé

Qui vera à St. Jeau à partir du 26 compters

4,300 SOLDATS
Et à l'uccasion de leur arrivée M. Ed. Arpiu vient de recevoir

UN STOCK EPOUVANT «BILE

D'argenterie De Rideaux en lode
De Tapisserie Puotalons à Lain

Pipes en bois Moulure pour cadres

Partes-nionnais Articles de Hbrairie

Cuoid [Rogere| Jeux «de croqueis

Ligne et haiseçous Manche de ligues

Albina ete. Peignes roud en acier
Soie à broder, brail ete,
Buse balls Fout balls ” ete, «te.Papeterie, lonten enpècesaprlerie, Lontes pèc: he, dc ko.

Paniers de toules rortes

CHALOUPES A LOUE
CHEZ

EDOUARD ARPIN
ST. JEAN P. @-

A

HANUFACTURIER BT IMPORTATEUR DE

ET

SITS DI SALON
DE TOUTES SORTES

Rue Richelieu, St. Jean, P. Q.
M. Chagnon à le plus grand aærortiment de meubles de la
ville de St Jean [I a aussi 'svaniage de manutacturer une
graude partie de ses meubles, ce qui sui donne l'avantage de
vendre a meilleur marché que n’importe qui dann St-Jean, et
ménie à Montréal.

Gadres et moulures pour Images
Duns lon deniers guûta et à des prix excessivement bas, Asrorliment complet et varié de

CERCUEUILS EN BOIS OU EN FONTE
M. Chagnon a auski en ua possession un magnifique COMBELSARD pour l'utilité du

public & des conditions raisonnables.

UNE VISITE EST SOLLICITÉE.
M. Chagnon vient de transporler son stock complet de cerceuile et de meubtes, ete, au

numéros 37 & 39, bloe Done, rue Richelieu.

0. CHAGNON.

Livres de prières |

 

Les plus belles étoffes Frauçaines, Anglaisen, Amérieaines

et Canadiennes pour les saisons du Printemps et de

P'Été viennent d’être reçues chez

O. G. CLÉMENT
MARCHAND-TAILLEUR

NO. 80, RUE RICHELIEU,
Au Bloc Brennan

SAINT - JEAN, P. D.
Toutes commandes pour HABILLEMENTS qui lui seront con-

fiées seront exécutées d’après les dernières nodes et

PAR DES TAILLEURS DE PREMIÈRE CLASSES.

GRANDE VENTE
A Pentrepot de hardes faites.

—0

nécessnice de réduire mon ssrorliment «de weeds ei étofles en laine,Jugeant qu'il est v
du dit stock au puix coûtaut et dana certnine can, plun ban que leje vais vticir nue partie

prix coûtent,

Habillement de tweed tout laine à 910.13 | Habillementa noir en laine 915.18
« w 1 . “zib | 1822

“ “ “41 «“ « “ 20.25
“ “ “1618

Tou-en cer marchandises sont (aillées es clresaées dans Jen derniers avec des fourni-

tures qui ne tacheront pan les éloitra, Co 2,

Je m'aperçuis Que Je ne puin pas garder de stock mort etnuin décidé à le reduire ai

Je puis le faire en le vendant à bas prix, Hâtez-voua de venir juger pour vous mêtnies

Lien élofien Mansienta seront réduits dana ks même propurtion. Tont-e ces war-

chandisen aout étiquetées avec le prix de chacue habit, de sorte qu'une personue ne peut

paper prius chier qu’un auLre et tout le monde ent antivfait.

97. Rue ltichelieu, St-Jean P. Q.

Hémorroide-- Symptômes et
guérison.

Len epmplômes sont la moiteur, travepi-
ration, forté détua: ges augaientée en

nt, trésdéragréable it peodant
4. On dirait den guépes entrant et sor-

No. 44, RUE ST-JAOQUES sent du Het Les parties privées sont
ien + nelque fois ailectées. Ni on néglige len

Repuémente à St-Jeanlescompagnie| Soyons à preudre pour les faire «disparaître
premi Pope eu 78,000,000. il peut en enter raveinsu

ç : niente.L'C $ 8»

RoyaldeLiverpont«+ Loudres. est un soude “ae et es De même
à : i ur deriren, démaugeaisone, humeurs,

North,Britiah, unl Mercantile de Londres Patedemerits Eyripeies, Newman Toon

iy of Too Londos. de la barbe, isches et toutes len maladies de

Commercisl Union Company de Lomidren, lv peau. Swot par altepour00seme:

luplrial--Londres DEVATNR àom Philadelphie Par
ire

' .

Laucaeb Manchester. En vente chez les pharmaciens.

 

   

E. C. KNIGHT
AGKNT GENERAL D'ASSURBANCI,    

 

   Bu-Joan, 14 juin 1881 14 juin 1888.
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LOUIS BOUSQUET
Manufacturier et Marchand en

grus et en détail de

BOIS de SGLAGE
De toutes épaisseurs, largeurs et
qualités, préparé où brut,tel que

lattes, bardeuux,

ROIN DE CHARPENTE

En pin, épinette, pruche, &e, &e

BOIS  FRANCN

De loutes sortes à des prix modérés

MIENUISERIES

Portes, châsnis, jalousies, cadres,
planchers , plinthes , moulures,
ainsi que tous autres ouvrages
en menuiserie de toutes dimen-

sions, exécutés avec soin ct
promptitude.

AUX RICHELIEU
Près du chemin de ter

SAINT-JEAN, P.@Q

CHEMIN DE FER DU SUD

SOUTH EASTERN
LIGNEL'AIR

DE MONTREAL À BOSTON

   
=a

- asia-

Commengant le 6 Novembre 1882,

Départ des trains comme soi :

Départs pour le Sud.
Départ de Montréal à 9.00 A. M.

Weel-Faruham 4 1088. Express du
Jour, pour New Port, SI, Johusbuty,
Portland, Concord, Nashua, Boston

el tous les points de la Nouvelle An
gleterre.

Départ de Montréal à 5.00 P. M.
West Farnham à 640. Train local
pour Stantead, Waterloo, Bedford,
Stanbridge, Frelighsburg el toutes
les stations intermédiaires avec ruc-
cordement directe avec le l’assump-
sic pour Sprivglield el Lous les points
sur la Ligue du Connecticut River,

Départ de Moutréul à 6.80 P. M,
Wiest Farnham à 810 Express de
nuit pour Boston vi lous les poiuls
de la Nouvelle Angleterre. (Ge train
w'urrête qu'aux principales stations)

Départs pur le Nord.
Express de nuit de Bostoi, part de

West Farnham a 7.15 A. M, arsive
à Montréal à 845 A. M. (Cs train
n'arrête qu'aux principales stations.)
Train local de Slauslead part de

West Farnham à 9.00 A. M. arrive à
Montwal à 10.46 A.M (les lundis
exceptès.)

Express du jour de Boston part de
West Farnhamà 740 P. M. aciive à
Montréal à 9.10. l. M.
Ghars parloirs sur l'express du jour

et chars dortoirs Pullesne sur l'ex-
press de nuit,
a Raccurdements fails a Mont

réul avec les Lrains pour Québre, Ot-
lawa eb avec les trains de l'Ouest.
Tous les trains sont réglés d'après

l'heure de Montréal.
BRADLEY BARLOW,’
l'rés. el Gérant-général.
T. A. MacKINNON,

Anmistant-gerant,
H. A. ALDEN,

Surinleudant.

AUX VOYAGEURS.
Pour renseignements quant aux moyens

& prendre atin de voyager à bou marché
dann toutes len partien du Canada ot iden
Etate-Unin, n'sdreacer a

Jos. TÉTRAULT
Agent pourSt-Jean ot ses environs

Ne, 100, Rue Champlain,

ST-IKAN, P. 0.

M. Tétrault porters une attention toute
particulière mux intornmtions demandées.

A. N. CHARLAND"
AVOUAT.

BURKAU 1—En facegln Palais de Jus
itoe, Bt-Jesu.

Si-Jean, 12 dée. 1881,

 

  

 

 

REVUE EUROPEENNE.

FRANCE,

La lois sor la réorganisation de la

magistrature a été volee par la Cham
bre des députés nprès deux semaines

dedisctission, et portée au Sénat qui

la diveutera à son tour, et l'amende-
ra sûrement, malgré les recomman-
dations expresses de la République
française, recommandations que n'ue-

ceptent ni le Temps ni le Journal des

Débats. Ger deux organes très accré-

dités de lu presse française deman
deuticy nouveau débat, un débat sé.

vieux, qu'ils croient nécessaire dans
l'intérêt même du gouvernement,

Hspérous done que cetto loi, prin-

cipe de l'arbitraire le plus absolu,
sera refaite el remaniée couplèle
ment

Dansla séance de jeudi, Mge Frep-

pel, évêgne d'Angers, à posé nue
sungle question au ministre de lu

térieur surl'afinire “Ve l'abbaye de
Solesmes et l'apposition de nonveaux
scellés.

Après avoir ruconié de qu'elle ma-
bière le sous-préfet de lu Plèche ae-
compagué d'un commissaire de po-

lice, de quinse gendarmes et de six

serrumers, était entré Liomphant à
Solestnes, où il n'y ‘uvait que deux
chevaux et un domestique, l’orateur,
faisant la part du ridicule d'une pa-
teille entreprise, ne peut s'empêcher
de déplorer celte manie de persécu.

Lion religieuse qui pousse le gouver

uement à commettre Loujours des ex
cis regrottables,

C'est M. Margue, roussecrélaise
d'État à Vintérieur, qui répond, en

défendant tout nuturedlement. yon su.
bordouné, eb cherche à prouver que
tes moines ont brisé deux fois les
scellés.

Pris M. Madiet de Montjau, tou-

jours a la piste d'une occasion favo
tuble pour tomber le clergé, pro-
pose un ordre du jour où l'adiminis-
Lealion est gloriliée, et est adopté par
303 voix contre 81.

ANGLETERRE.

La Chambre der communes d'An-
glelorre parall décidément commen.
cer à secouer son apithie el 3 retrou-
ver nn peu de son ancienne activité,

Après avoir volé successivement en

seconde lecture la téforme agraire
pourl'Angleterre et le Lill vclatil aux

fraudes élvetorales, elle à adoplé,
daus une séance du matin el égale:
ment en seconde délibération, la ré-

forme agr:tire pour l'Ecosse qui, on

de sait, fait perdant à velle concer-
nant l'autre partie du royaume. Vdi-
tà cufin des résultats appréciables.
Oules attribue À la récente ‘décls-

wvalion dans laquelle M. Gladsione a
annoncé l'ajournement à la session

prochaine, de la réforme munticipale

de Londres et insisté pour que lous

les Autres projets à l’ordre du jour re-
gunsent une solutionavant les gran-
des vacauces. 11 est probable, it effet,
que la perspective de siéger indéfini-

ment est pour beaucoup plus que
tont'autie considération dans la su.
bite abdication de l'obstructionnisme
voilé. Quoi qu’il en soit, on a trop
souvent el avec trop de raison re
proché, dans ces derniers temps, à la

Ch:mbre sun inerlio et son impuis-

sauce pour ne pas lui tenir compte de
l'effort qu'elle fait actuellement sur
elle même pour arriver À produire
Quelques æ:ivres utiles. Il est à re
marquer qu'elle se montre aussi ac
tive, depuis peu, dans ses séauees
plénières. C'est ainsi que note cor-
respoudance de Londres nous signa
lait, il y à quelques jours, le vole dé

tiuitif, à lu commission de jnrispru-
dence, du projet selutif au droit d'ap-
pel des condummnés à mort; eb que
uous apprenons aujourd'hui l'adop

Lion presque intégrale du projet de
loi sur les faillites, per la commis
sion des Bnances que préside M.Uos-
chen. Ou voit qu’une ère ligislative

nouvelle paraît s'ouveir sur le tard à

la Ghambro des communes.

ALLEMAGNE.

tops an Parlement un projet de loi
Wudifiaut les pouvoirs exceptionnels
accordés au gouverneur général de
l’Alsave-Lortaine en vertu de Parti
tle 2 de la Constitution de ces pre-
vives. C'est M, Kablé, ancien dépu-

te à l'Assemblée de Bordeaux, main-

levant député à Bertin, qui est l'an-
tqur de celle proposition. La Gazette

de l'Allemagne du Nord vient du pu-

blier deux articles Lrès violents con

tre ce depute, en atlagnant ses seuti-

ment de palrioks français Ou pour-

rail faire à ce sujet celle remarque

qu'il vaudriit mieux discuter la va.

leur de la proposition que de s'en
prendre à la personnalité de sou au-
teur. Mais la feuille oflicieuse ve gar-

de bieu de le faire.

TURQUIE.

Unie dépêche de Constantinople an-
Voter que le conseil de cabinet tenu

samedi sous la présidence du sultan

à décidé d'udresser vue note aux puis-

wuices pour s'opposer à la proposition
qui tend à obliger la Turquie d'in-

troduire des réformes coûteuses en

Arménie, puisque l'exécution satis

lairanite de réformes est impossible
en raison de la situation financière.

La note demande uu délai, afin de

de réorganiser les finances de la Tui.

quie, conformément au traité de Ber-

lin.

ROUMANIE.

Le gouvernement roumain à déci-

dément chargé le prince Jean Ghike
da remeitre au gouvernement bri-

Lunnique sa réponse à la note de
lord Granvile touchaut les décisions
de le conférence du Danube. Le
prince Ghrka vient de se rendant en

Angleterre. Au même moment, le

vorrespondaut du Times daus celle
ville Wlégraphie i ce jourualquelques
indications sur le conteau du docu-
ment dont le priuce est porteur. La,
reponse du cabinet de Bucharest ne
repousserit pas, d'aprés lui, les déci-
sions de la couférence Janubienne
aussi calégoriquement qu'on l’avait

fait pressentir. ‘Tout en contenant

utie ferme revendication des droits

mnéchunus de la Roumanie, eile n'ex-

chnerait pas l'éventualité de négocia-

Lions nouvelles «cn vue d'une entente,

vL wide elle suggèrerait l'ouverture

de pourparlers de ce genre.

ESPAGNE.

Dans une des dernières séances des

Cortes, Un des députés des l'’Anda-
lousie a appelé l'attention du gou-
vernement sur l'état actuel des
provinces du Midi et sur la situa.
lion des propriélaires aux prises

avec la socialisme agraire et l'inbiasi-

dation anarchiste dans Ja question du

salaire.

Le ministre a répondu que le gou-
vernenient se préoccopail  sécrisnse-

meut des proviures andalouses et
qu'il prenail Loule responsabililé
pour le maintien de l'ordre et de la
liberté.

Des dépêches regues à Madrid di-
sent, de le côté, que les proprélaires
sont obligés de réclamer l'assistonce
de la geudarmerie contre les préten-

tions des travailleurs agissant d'après
un moi d'ordre donné par les socié-
tés secrètes.

AUTRICHE-HONGRIE.

Les intles éleclorales occupeut vi-
vemeut en ca moneut les populations

des différents pays de l'Atriche cis-

leithane. II y à quelques jours, on

annonçait la dissolution des Diètes

locales de la Bohème, du Tyrol et

de la Galicie.
Le principal sujel des divergences

entre les partis polil-ques céprésen-

tés au Reichsrath autrchien, c'est la

lendauce centralisle représentée sur-

tout par les Allemands, d'un côlé ;

de l'autre, la tendaurs autouomisle,

reprimontée par des députés de diffe-
voutes nationalités.
Ces deux directions ont aussi leur

expression plus où moins forte dans
lu Composition es dièles provincia:
les, et c'eet sur ce terrain que se porte
en ce moment la lotte électorale. En
Boliôme surtout cette tuile est très Maeté déposé il y a quelque

 

prononcée et end mème à devenir
acharnée.
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Tarif des Annonces.
Première insertion, par ligne... 10 cts
Chaque insertion subséquente...... 4
L'abonnement est invariablement pays

H davance.
Les frais de port sont à ls charge de

à,Editeur.
Unie remise libérale sera laite pour les

annonces à long terme.
Toute correspondance, lettres d'affaires,

ettres chargées, communication, ete, de
vront être adressées à

1. BOURGUIGNON, Propriétaire
St-Jean d'Iberville,

Be Franco- Gsuabien.

 

  
 

ST. JEAN,
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JACQUESCARTIER.

Enfin, notre gros Fabius canadien,

faligué du rôle de lemporiseur qu’d

joue, au détriment de sa dignité, de

puis la catastrophe judiciaire qui l'a

forcé de revenir devant l'électorat,

semble décidé à tenter la fortune dans

le comté qui a déjà été lémoin de res

prouesses.

Pourquoi M. Mousseaua-t il alten-

du si longtemps pour présenter sa ré-
tive candidature ? Pourquoi, aulieu

de venir franchement, noblement,

solliciter le suffrage de ses anciens

électeurs de Jacques-Cartier, a-L-il au

contraire, essayé de la temporisation ?

C'est que se voyant en présence d'une

armée Liop nombreuse pour ses for-
ces et se sentant incapable de vaincre

ent rase campagte, il æpréfêré relar-

der la bataille décisive, en attendant

la complétion d'un engin de guerre
au moyen duquel il pdt s’introduire

subrepticement dans la place qu'il
convoite. (Histoire de rééditer l'anti-

que ruse du cheval de bois)

Mais fort heureusement, nous ne

somunes plusà ces lumps barbares des

premiers âges, où les individus enco-

re pétris de naïveté, avalaient aussi

facilement des quadrupédes de la

taille du cheval d'Ulysse.

Le progrès intellectuel, la civilisa-

tion et peut-être aussi, une déflance,

très-Jégilime d’ailleurs, profondément

ancrée dans le cœur d'un grand nom-

bre, contre des particuliers qui nous

ont déjà joué de si vilains Lours, font

que nous ne sommes plusdu tout

disposés à croire, les yeux fermés, à

toules ces blagues électorales.

Voici la dernière. Elle est cousus

de fil blanc et n'aura pas, croyons

nous, le succès de la célèbre machine

des Grecs :
11 s'agit ni plus ni moins d'une ré-

duction de $50,000 dans les dépeuses

du service civil etce, en rognant de

droite à gauche, sur le salaire de pau-

vres diables d'employés qui n'en peu-

vent mais, et en destituant sans for-

me de proges, quelques créalures

que l’on s'empuessers naturellement

de dédommager grassement d’un pe-

tit sacrifice temporaire.

‘Telle est cette belle invuntion qui

doit, dansla pensée de M. Mousseau,

assurer son tromphe dans le collège

électorai dont il à si indignement

violé le suffrage lors de sa dernière

lutte.

Les orgaues du ministère, dit l'E

lec:eur, parlent avec enthousiasme

d'une économie totale de 850,000.

Mais comment peuvent-ils donc

laut s'extasier devant une Économie

de $50,000, eus qui se imoquaient et

traitaient «d'économies de bouts de

chandelles l’économie de plus de

$240,000 opérée par le gouvernement

de M. Joly !

Serait-ce, par hasaad, parce que

ces économies seraient opérées d'une

façon plus judicieuse aujourd'hui

qu'en 18787

Mais comment pourrait-on raison

nablement soutenir une pareille pré

tention ?
Au lieu de frapper de pauvres sebvi-

teurs, les ininistres libéraux commen-

gaient par réduire leur propre salaire,

celui des députés, des conseillers lé-

gislatifs, des Orateurs,el.

Aujourd’hiui, les mitiisires conser

valeurs au lieu de commencer le re-

tranchement par le haut de l'échelle,

sur les gros salaires, commenceut

par s'abattre sur les simples messa-

5 JUILLET 1883.

 

 

50 bls wiskey 200 caisses du gine et brandy, 50 qarts de vin chez Langelier & Decelles.

| gers qui ne reçoivent que quelques

centaines de piastres pour soutenir
leur famille.
Cela ne vous fait il pas l'effet d'un

capitaine, qui, pour sauver sou vais
seau, jetlerait ses passagers à la mer,
au lieu de commencer par le fret ?
Nou ! MM, le public est déjà fixe

sur cette blague électorale destinée
daits votre pensée, à produire de si

grands effets.
 +

Le nouvel organe liberal de Mon.
tréal, le Temps publiera samedi, son
numéro prospectus. Il aura pour ré-

dactear en - chef, l'honorable F. (i.

Marchand avec MM. Poirier, Christin

et autres pour adjrints.

L'hon. M. Blanchet. député de Lé-
vis et ancien président de la Cham-
bre des communes est 10mmé perces-

eur des douanes à Québuc. Nous au-

rons donc une nouvelle élection à

Lévis.
M. Massiah de Québec, vient d'être

nommé ageut des terres de la Cou-

roune & Montréal, en remplacement
de C. E. Belle, gui va metre sa dé

mission à raison de sa mauvaise san

té.
Un se demande tout natureliement

pourquoi l’on est allé chercher un

anglais de Québec pour remplacer

un canadien-Français de Montréal-

Mais la politique a de ces mystères.
—Patrie.

CJ

Nécreologie.
 

M. Ephrem Bouchard, dont uous
aunoncions le décès dans notre der-
mer numéro, naquit à S:. Athavase
le 25 novembre (818. Il fit ses pre-
mières études sous M. Aubertin.
L'instruction était alors difficile à ob
tenir,il fallait poury arriver s'imposer

une somme énorme de travail au

quel les santés les plus robustes ne

résistaient pas toujours. Aussi celui

qui fuit l'objet de celte notice prit-il
pendant sa cléricature même les ger
mes de la maladie qui devait l’enle-
ver plus tard.

Aduiis vers 1845 à la profession de
uotaire, il se fixa d'abord à Sk-Juc

ques-le-Mineur, d'où il partit après
queljues années pour cunlinuer &

exercersu profession eb devenir en

même lemps régislrateur à Napier-
ville, JL à occupé cette position jus
qu’à sa muort, c'est-à dire pendaut 30

aus

En 1848, M. Bouchard épousa Dile
Josephine Foisy, fille d'un vénérable
et véneré patriole de 1837, M. Isaie
Foisy. Celte première cumpague lui

fut ravie à la Deurde l'âge. En 1860

il conduisait à l'autel Delle Rosalie
McNeil. C'est autour de vette derniè-
re que se groupent aujourd'hui huit

enfants et un nombre incalculable de
parents ut d'ainis, pour verser des lar-

tues et prier sur la tombe de c:lui qui

west plus plus.

Nous aimeriens à faire 1ci l'éloge

du défuut, mais vil est des hommes
dont onpeut se dispenser de dire du
bieu, même après leur mort, ce soul

ceux qui comme le regretté M. Bou-

chard, out su mériter réellement pen-

daut leur vie l'estime et la cousidé-

ration de leurs concitoyens. IL était

d’ailleurs l'husnilité même, fuyait
sysléinatiquement lus charges et les

honneurs pour ue songer qu'à la stric-

le et sévère exécution de ses devoirs
officiels, et si quelquefois il lui est ar-

rivé de sortir de celle réserve, c'est

quand il s'agissait d’une injustice à

fléteir où d'un tort à redresser. Pour

nous qui l'avons connu intimerieat,

nous ue pouvons mieux terminer

celle notice qu'en consacrant au dé

fund le vir probus du poète; ve mot

seul en dit assez pour oruer sa tombe

et consoler ceux qui pleurent aujour-

d'hui sa perte.

Les funérailles ont eu lieu samedi
dernier au milieu d'un grand con-

cours de parenls el d'amis. On ÿ remar-

quail entre autres MM. Bourassa M. P.
Pinsonnault, M. P., M. Catudal M. P.

MM. les notaires Tremblay. de La-
colle, Bédard et Goyer, de St. Rémi,
ainsi qu'un grand nombre de notabi-
lites de Napierville et des localités
environnantes.

- <<. —

Mort de Sir Albert Smith

Sir Albert Smith, ministre de la
marine sous le cabinet Mackencie,
est mort, samedi, au Nouveau-Bruns
wick, .
Sr Albert Smitha joué un rôle

important dans la politique. Il fut 

LE

premier ministre en 1866 et combat-
tit le projet de crm'édération. Porté à
la Chambre des communes en 1867,
il occupa une position indépendante
pendant plusieurs années el entra
dans le cabinet Mackeuzie. I fut dé-
faiten 1882.
M. Smith était 4gé de moins de

soixante ans. Il laiss- une fortune

considérable.
VE)

C'est samedi prochaiu que le stea-
mer « Oregon » de la ligue Dominion

partira de Québec pour Liverpool,
ayant à son bord les pèlerins cana
diens à destination de Lourdes eL de
Rome.

Veudredi suir, à 6.30 p. m., les pb.

levins assise ront À un ralut solennel
à l’église Bonsucours. Après la cérè-
monie, ils s'emburquerout à bord du

vapeur de la compaguie du Richelieu
pour se rendre 8 Québec où ils pron:

drout le vaisseau océanique,
Le pèlerinage se fera sous lu divec-

tion de messieurs Martuneau eb Va

cher qui ont été aulorisés par Mge

Fabre a dire la messe tous les jours à
bord du vapeur et à couduire les pe

lerins jusqu'à Rome.

M. Derome da la miison Cadieux
et Derome et le president du péleri-

nage.
—_—_—>peine"

Statistique criminelle du
Canada.
 

La statistique criminelle du Cana

da, relativement peu élevée, donne

Wue excellente idée de la imoralié
publique. Sur uae prpulation d'au-
delà de quatre millions, quarante el
une personnes Ont été arrêtées en

1881 sous accusations de uieurlre el
seize seulement ont élé Lrouvées cou-

pables. Nous Lrouvons cel élat daus
le rapport de statistique criminelle
qui vient d'être publié par le départe-
ment de l'agriculture.
Le nombre total de ceux qui out

été trouvés coupudles de crimes où

délits généralement a été daus l’au-

néu de 29,225, dout 4,353 pouroffeu-

ses contre la persoune, 144 pourolfen
ses contre la propriété avec cfFraction
2,094 pour offenses contre la propriété
sans effvaction, 499 pour offenses ma
licieuses contre la propriété, 35 pour

faux et faux mounayeurs, et 22,100
pour autres offeuses, telles qu'ivresse,

vagabondage, ete.
Sur le nombretotal des coupables

24,526 étaient à leur première offense,
2,054 à leur seconde et 2,645 pour
offenres réitérées. ll y en a 9,575 qui
ontété Lrouvés coupatles d'ivresse.

Sur le nombre total de ceux qui
ont été trouveés coupables 407 appar
tenaient à la classe agricole, 1,331 &
la classe commerciale, 1,912 à la
classe industrielle, 454 étaient des

servileurs, 87 des hommes de profes
sion et 3,694 étaient des jourualiers;
3,027 étaient mariés, 393 veuf et

veuves et 4,391 non-mariés ; 1,756 ne
savaient pas lire, 6,433 possédaient

une éducation élémentaire et 60 une
éducation eupérieure.
Quant aux nationelités, 758 étaient

d'origine anglaise, 1957 d'origine

irlandaise, 517 d'origine écossaise,

4,562 d'origine canadienne et 389 ve
naient des EtatsUnis,

EL y à eu 29,225 individus de cou-

damnés cn 1881 contre 28,209 en
1880, Maisil y a eu moins en 1881
dans les provinces d'Ontario et de la

Nouvelle- Ecosse el pfus, dans la mé-
me année, danx les provinces de Qué-

bec, du Nouveau-Bruuswick, de l'Hle
du Prince-Edouard, de la Colombie
Anglaise, de Manitoba et «lu Nord-
Ouest. Au Manitoba dy en a en
1,054 en 188) coutre 271 en 1880.

—Monde.
——<>"

PETITES NONVEES.

—Ou annonce de Londres la mort
de Mgr John Strain, archevéque

d'Edimbdourg, à l'âge de 74 ans.

—Mardi à Damivlle (Egypte) i est

mort 141 personnes du choléra. 14

ont succomubé auss à Mansourah et

5 à Port Saïd.

—Le Venézuela el la Colombie vont

célébrer, dansle courant du mois, le

centenaire de la naissance de Bolivar

le libérateur de leur pays.

—L'houorable M. &. T. Paquet,s'est

brisé une jambe, mardi à Ste Anne

de Beaupré.

—Le De Bender, autrefois de Qué

bec, vient d'être nommé directeur

médical de l'exposition industrielle

Qui doit avoirlieu & Boston, au mots

de saplembre.

—L'ex reine Isabelle d'Espagne,
actueliement à Paris a reçu une dé. 

FRANCO-CANASDES-:

pôche de la comtesse de Chambord
aunonçant qu'il n'y à plus d'espoir de
sauver le comte.

—La fête de lu Confédération a été
célébrée daur lout le pays avec plus
ou moins de soleunité. À Montréal, la
journée s'est passée sans donner lieu
À de grandes démonstrations.

—Ondit que le comte de Chambord
a désigué le comte de Paris comme

son: stccesseur. D'un autre côté le
gouvernement français a décidé de
de baunir de I'rance tous les membres
de la famille d'Orléans, si le comte

de Paris fait quelque démonstration
politique.

—Dernièrement, 2,500 cochers de
voituresde place se sont pour la
troisième fois mis eu grêve à Berliu-

le manque de voitures se fait sentir

dans les rues de la capitale, mais sur-

tout aux gures, OÙ 11 à fallu se servir

dè voitures alleles de chiens poux le

transport des bagages. *

—L’hororable M. Boudreau, mer-
bre du Conseil Légisiatif, pour Ar-
chat, est mort subitement, samedi, de
la rupture d'un auévrisme, à Liscomb

ll était âgé de Gl aus. Elu député
en 1874 il [ut nomuié conseillerlégis-

lauf, à lu fin de son maudat en 1878.

—Uu viuleut ouragan s'est Fait sen-

tr le 2 dans diverses‘ localités des

Etats-Unis. A New-York vus mdison
en voie de construction a eld renver-

sés par lu violence du vent et la faga
de du nonvesu théâtre de Bowe, a êté
abuttue. A Port Jefvis les dégâts
ont été considérables aussi. A Hau-

cvock l'église catholique et plusieurs

autres constructions ont élé Lrès-en

dommagées.

—-Une dépêche . télégraphique an
nonce la mort, en Hollaude, oi il

s'elait reliré depuis ron exil, de lex

archevêque de Culogue, Mgr Paul
Molchers. Il était titglaire du siègeŸ

archipiéscopal de Cologne dephis
1866, el s'était distingué parl'ardeur
de sa lnlte contre le gouvernement
prussien. Au concile du Vatican, il

s'était rangé du côlé des adversaires

du dogine de l'infaillibdité.

—La semaine dernière 40 personnes

sout mortes de la flèvre jaune à la
Havane.

Mgr l’urcelle, archevêque de Ciu-
cinnali a élé frappé de puralysie clon

désespère de ses jours.

—Deux grands incendies ont eu

lien, à Loudres, el eu les combaliant

le vapitcine Shaw chel de la brigade
de feuet l'ingénieur en chef ont êté
assez grièvement blessé.

—Les perles occasionuées par le
graud inceudie qui a éclaté il y a

quelques jours dans l’île de Gulu-
Jewsky en Russie sont actuellement
évaluées à 10 mill‘ons du roubles.

Notes Locales-

 

—Un jeine pompue, eh vêvenant,
mardi dernier, d'un voyage deplaisir
A tlighgale, s'est fait écraser le pied
eu voulant embarquer dans leschars

pendant queces dertiers pussalent à
ta station de Si Jeau - - "

 

—-La confédération À élé célébrée
à Si Jean, par des jeux publics au
camp militaire, l'out c'est passé paisi-
blement à l'uxceplion de quelques

peliles querelles de peu d'importance.
Quant äux divertissement, disent les
dunes, ......pousavons vu des habits
rouges vl......c'est tout. ‘ 4

 

—Dimanche dernier À la graud'mes-
se, Hous «vois eu le plaisir d'enten-
dre eu chair, le Rév. Père Nolin 0,
M. I. gui avail pris pour texte : « La
royauté sociale de Jésus Christ sur la

terre, Le P. Nolin, qui est le {ils de M.
le sharif Nolin, de cette ville, est un

jeune honune instruil el de plus, un

prédicateur plein d'onction et d'élé-
gwice. Il parle le français avec beau-
coup de correction, fail assez rare de

nos jours.

—La corporation de celle ville

vient de recevoir de Trois Rivières,

143,000 pieds de platichies aumére 3,

d’un bois supérieur, devant servir ax

trottoirs. le coût total est de 81400

Espérons que uos échevius fecont
commencer immediatement les répa-
vations dout le besoin se fait sentir

impérieusement eu tant d'endsoits,

—Un joli programme pour passer

une soirée agréablement serait de

louer une chaloups ches M. Ed. Ar-
pin et rammer à la fraiche, jusju'au

camp militaire pour enleudre les sons

harmonieux des différents corps de

wusigies gui se font un plaisir de
charmerde cette rranière, tous leurs
visileurs,

—Vendredi dernier, 29 juin, les
amis de mousieur et madame Juseph
Boiviti se rendaient à la résidence de
Ces derniers ol leur présentairol à
l'occasion de leur récent mariage, un
magnifique cadeau de nusus, consis

tant en plusieurs marcepux d'argen-
terie. Ces présents élaieul accomps-

gués d'une adresse exprimant eu ler-
mes bien dits, la joie que leurs amis
éprouvaient de pouvoir leur donner
pareille marque estime et d'amitié
M Baivin répondit aveë émélion.
Après la présentation M. Boivin cou-
via sis dusis À il magnifique goûter

auquei tous surens fire bonneur
Lu soirée quelque peu prolongée sé
leru.ina avec entraiu el lont le moule
se retira enchanté,

‘ —

Lacadie—Vendredi le 29 juin der

nier à l'issue de la tmesre paroissiale
de Lacadie, M. Gédéon Guertin, culti-

vateur de Joliette à parlé à lu parois

se réunie, sur le Néguetdo on Erubles
à Giguère et suc le noyer voir. L'en-
tretivt de ce monsieur à eu pour ré-

sultat qu'au moins vent personnes se
soul procurées des grammes el des noix
qui seront vemées Ou planlées inces
satnment. Daus quelques années on
pourra voir le vésullat de celle dé-
marche.

—— _-

Farnham—Le récolle de foin pro-

met un rendement plus cousidèra-

ble que l'année dernière.

—Les commisaires d'écoles. accom
pagués de M. Ruel, inspecteur d'écule
du district, out fmt la vim de nos
ecules dans ie cours de Ja semaine
dernière. Les progres qu'il out con-

states chez les élèves ont été trou-
vês satisfaisants
#1a sortie des élèves de notre cou-
vent eb de nolre cullége a aussi eu

lieu wercreds dernier.
IL y a eu, le même jour, au collége,

la bénéiliction d'une chapelle, le Rév.
Alphège Gravel, curé de la ville de
St Hyacinthe, présidait à la cérémo-
Die,

Nous somires heureux de consta-
ler que l'instinction, qui est donnée
dans nos deux maisons d'éduclion,
el appréciée à sa juste valeur, une
preuve, c'est le grand nombre dele
ves, venus de loules les parties du
pays, même des Etats-Unis qui les
fréquentent,

—Les lravaux de la construction
del’uqueduc sout arrêtés depuis quel-

ques jours. la cause est inconnue ;

où se rappelle que le couceil de no-
lie ville à protssté les constructeurs

de discontinuer leurs opérations. Ont-

ils obéis? C'est ce que nous ne pou-
vons dire. :

--Unjeune homme a été trouvé
|caché sous vu bit dans un hôtel, lun-
di dgrier. Cu même jeune, homme
avail vole $25 au propriélaire de cet
hôtel quelques “jours auparavant.
Avantde lui donner la chuuce de
continuet ses exploit uostumes, on

l'a envoyy à Swcelsburg, daus lu pri-
sou du districl. pour y atlendre son

procès. ‘
—Nos courses au Lrob de La sembiti-

ne cormére od ature un grand nou-

bre de personnes. B10 élait  pénible,
cependant, de voir troller cus panvres

chevaux sous un soleil ‘ansst brû-

laut,

a
La8oociété 8t Jean Baptiste a

St. Césaire.

_—-

 

Grande démonatrstion i 56 Césaire le 26
juin courant, eu l'honneur de 8t. Jean-Bay-
tiste patron du Canada Français. Unvrai
succès à couronné le dévouement des ci-
toyens de ce village, Depuis deux uns
mous Avions les triste spetacie de nos rues
dépeuplées et ennuyeuses.

Les habitants s'en allaient dans une locs-
lité voisine, Mais aujourd'hui nous avons
ls preuve de ce que l'union parmi nous
peut faire, La veille, une nuée de travails

leurs paraient nos rue de verdure; un

are de Lriumphe n’élevait malgré les

apparence peu souriantes pour le lende-

demain. Un orage de ciny minutes ve

nait de s’abattre sur le village et qui n’a

eu d'autre inconvenient que de rafréchir la

température.

Les arcs de triomphes out été coustiuuits

comme suit : Rue Notre Dame, Lroks ;

un, cuin des 1«ies Notre aise et 84 Paul
par Alex. Ménard l'autie coin des vues
Notre Dame eb par Adelurd, Uarcau,

Napoléon, Marien et Girisé et Cie. 1e troie

siome par les Dm, Guertin et Beaudry

près dle l'église, Hur la rue #t, Paul trois,

Le premier construit par MM. Pierre De.

nin, Frnnçois Garceau, F. Barsalou, coin

de ju rue St Paul et de la pleoe du Mas.

ché. Le deuxième par Charles Uaroeau 
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en face de sa résidance sur la méme
M. Garoeau mérite des éloges pour le
nument qui à fait l'udmigation de
le monde. Le troisièngé à Unutre extremip.
té de lu place du guarché eh faceale ua
Réguier construitquer MMPontet, e
et Régnier. Sur lu rue St... un aro splens
dide s'élevait à la hauteur des batisses voi
ines, et qui est du à la bonne volonté de

M. Olivier Dulude et se voisins. Sur la
rue du pont ou devait passer lu procession
M. Antoiu Rocheleau avait élevé lui aus

léou Dusinumais @ Amédée '
Les rues étaient réellement embaumées
par cette forêt de petit arbres plantés en
range très serrés. Jusqu'à neuf beuresdg
soir le village éfuit tout occupé- des prés
paratifs de la fête tant clésiréé.
A cing heures le carillon «des aloches

était à peiue commencé, que le canon du

père Jean Boaudouin fait sonner les vitres
et mot tout le monde sur peid. Un beau

soloil uu peu ardent depuis longtemps
avail commence sa tournée. La vue de

ce beau ciel me remplit de joie. Je re
mercie Diey instinctivoment, =
Je me dérige vers la partio commerciale.

Après avoir constaté que peu de chose
vustait À compléter pour 94 byures, temps
fixé pour se ranger autour des bannières

des clifferentes sociélées je passe au co-
mité d'organisation. M. Alexandre Ar
ehwnbault etpartout À là fois. d

À 64 heures ls procession se dérige vers
l’église par les rues du Dépot et Bi, Au-
dré, Le Lemple du Seigneur rempli par la
foule qui n déjà envahi les galeries,présente
un speciacte vraiment ravissant. La Bta-
tue de Ht Jean Baptiste s’éléve sur le sons-
ment du grand Autel les membres des
Société SL Jean Baptiste et St Joseph oc
gupent une pinue chosie, ‘ sous tes bande-
roles tricolores entrelacées de guirlandes
«e verdure. Une douce harmonie s'échap-

pe de l’urgue que M. Napoléon Ustiguy

touche avec art. la Messe commence,
chanté par le Rev, J. A. Provencal Chu-
proine hotioraire du Chapitre de 3. Hye
cithe, aidé de MM. Dérome et Laperche
cumme diacre et sonsdiacre. le sermon
fait. par Mr, Maillot curé de Sutton est ce
qu'il y a de-zrandet sublime. la foule
Lente sugpendue « durant (rois quaris
d'heure aux lèvre du prédicateur a appré-
civ ve que peut produire le patriotisme
voi dla réligion. L'arateur s’est certai-
ts nienl surpasué dans celte circonstance,
à ta vue de loute une paroisse remplie
de souvenirs aimables, l'émotion l'a oer-

Luvement envubi, M. Malhiot à été vicaire
à st, Césaire durant certain nombre d’au-

Ltier si vito les quelques annébé de

bi .r qu’il à passé parmi nous.

l'offrande au beau puiv béui à élé

In -u0iété St Joseph, avéc la dame de M.
Pitre Pelletier président de lu société St
desu-Baptiste. M. Charles Fréjenau et Ma-
dure François Roy, M. Thomns Mamé et
M.laime Dr Guert‘n, M. Emile Gadbois et

Delo Exiga Noiseux M. Nargise Hoy es
hile Mary Fanreau étuient choisies pour
fa” +le tour de l'église et recevoir l'obole
«es assistants, Ils occupent l’espace va

enut entre la ballustrade et los bancs de la
nef, ayant le président dela société 8t,
St Josephi au miliou d’eux. Viennent en-
suite le Président de lu St Jeau-Bantiste
M. Pierre Pelletier, Dr Dorval ler vice-

président. Pierre l'igeon Cult vicdpedei-
dent. Les membres de la Société St Joseph

du plus beau noir M. Kilda Dupont. Le
petit St Jean-Baptiste cnfant du notaire
Guboury, vêtu d'une simple peau de mou-
ton d'une bleucheur évlatante, monté eur

un théâtre au milieu de l'église, togtnit en
laisse un joli potit mouton.
Après lu messe, l’ozdre de la procession

confié à MM. Cesaire Fupin et Alexandre
Archambeault, s'est fait uvec habileté et

«ans ImOlester person'ie, quand on « vu la

fo-ile immerse qui passait de Loites part
et, dans toutes les rues, .

Voici l'ordre de Is procession.

Officier ordonnaleur, officier anglais, of
tieler américa/n.

la chaloupe avoc Jacques Cartier à
l'avant et les sauvages.

Bande du colldge.

loves du culiège
Batinidre Nt Jean Baplistes.
OlBicier - de la 86 Jean-Baptiste

Leon hôtes ‘den sociétés.

Bande du village,
har allégorique, le petit Ht Jeau-Bup-

tie,

Membres de 1a société #1 Juseph, le
pruraident M, Amédé Pontonen tate.
Char allégorique du foulage de l'étotfe

cles nos ancêtres,

Char d'engin avec chaudière confec-
tionnant des boites à (romage en pleine
aucivité avec aitilet à vapeur.
Char de la manufacture de chaussures,

Chir dew selliem,

Cliar de débit de ratraichissements.
Char des forgeruns,
‘har Âes barbiers renfermant une femme

fitant,

‘har cle Fondetrs,

Char des ferblantiers,

Chae des Lailleurs.
Lan procession après avoir défilé par les

rues Notre Dame, Dupont, ste Famille,
OR 41 Paul n'esarrêté sur ls place
«+ Marché.

l’issumblée west réjouie pendant deus
heures entretenue par les discours vrai- 

si, eun vrc de trivn.phe aidé de MM. Napo- |

“a

?

oF
"ulead os,

nes Bon Ame sensible nd pouvais! ou

faite par M, Amédée Ponion, Président de

an milieu desquels’ sé trouvaié wn nègre

Du haute du Balcon de M. PierreDenis, ‘  
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ment patriotiques de MM. Gigault, Poulin,
Lareau et M. Dion de Chambly. Au nom

du président de lu St Jesn-Baptiste,. le Dr

Dorval a remercié les invités de ’horneur

qu'ile avaient fait 4 ses concitoyens en

venant pe-ser 1a jortnde avec nous. M.

Octave Maitel appelé À d'.e quelques

mots s'en acquitte aves bot hour,

Le soit, Ia proce «ion avy tanbearx et

feu d'artifice ont couronnés ln fête. Nos

remerciements à qui de droit.

——

Le camp de Laprairie.

 

Nous lisons dans lu Putrie du

2

juillet.

La carup, par l'asivée du 6Be Latailion,

hier, est au complet. La ucène présente

maintenant un très joli coup d'œil et fait

une impression des plus favorables sur les

visiteurs qui affluent déjà en grand nom-

bre.
Hier, surtout, la foule À été considéra

ble.
Le camp est situé avr le même emplace-

ment que ceux qui ont déjà été établis

dans cette localité, sur le plateau qui s'é-

tend au-dessus de In vi"le,

Lvs bataillons qui ont campé, les deux

premiers jours, sont les Gde, 76e, 80e, 840

et 86e, et hier est arrivé le USe.

Le commandaut de la brige le, le lic ute-

nant-colonel Harwoud, n’a pu prendre le

commandement du camp. Tombé aubite-

ment malade jeudi dernier, la dû être

transporté immédiatement dans une mai

son du voisiuage, où ‘devra rester au

moirs quelques jours, le médecin ayant

décidé qu'il y avait danger à le transporter

à Montréal maintenant. Nous espérons

que cette indisposition ne sera que possa-

gère et que le brave colonel aura le plaisir
de pamer l'inspection générale du camp.
En attendant, le commandement à été

confié au major de ls brigade, le lieute-

pant-colone) Lemontagne.
Uneindiposition du capitaine Coursol &

nécessité un autre changement dans

l'état-major général qui se compose com-

mac ait :
Lieutenant - colonel FL. Lamoaniagne ,

commandant;

Lieutenant-colonel J. J. Sheppard, 83e

bataillon, instructeur du t‘r;
Major J. B. Emond, 869, quartier-mat-

tre;

Capitaine Frovost, Ge, ruajor de briga-

de par intérim ;
Capita’ne Dustaler, 88e, prévost ;

Capitaine C, Lévesque, 86e, chefdi coni-

mi<rariat ;
Adjudant J. E. Parent, 88e, officier d'or-

donnance ;
Chirurgien, Dr A. M. Rived, 83e.
En venant de Lapra’ ie, le premier ba

taillon que l'ou rencontre en entrant dan-
le amp eut leG4e.

Les officiers d'état-major sont : Lieut-

colonel Prudhomme, commandant; me-

jors L. Poitrss et L.B. R‘ymond, pair-

maître C. Guimond, abjudrnt P. Boxer ;

Quartier-maître Leduc ; chirurgiens P. B.

de Boucherville et A. Lesage.

Le 80e bataillon rst commandé par le
lieatenant-colonel Defoy, et l'état-uinjor

se compose des vfficiess suivants: Major

C. H. Giroux, paic maître ; lieutenant J.

Bergeron ; adjudant A. Rou:seau ; quar-
tier-mafire, lieutensut Couchdne ; chiri-

gions, L. E. Lendry et H, Taigeon.

Le &Ge est sous les ordres du lieutenant-
colonel Bro ‘eau, de Jp aie. Officiers
d'état-major: Majors LB À Unarlebois et

A D Aub;y ; paic maitre, capitae AJ T

Laberge ; quartier-maître, P Dumouchel |
sdjudsnt, Jackson ; chivurgiers, T A Bri -
son et J A Ouimet.

Cs batai'on s’est r suré le concour. du
magnifique corps de musique l’Harmonie

sousla direction de M. Hardy. Ce bata''on

compte 261 hommes présents.
Le 8te de St Hyacinthe commandé par

Ie lieutenant-colonel Dolierty. Officie.s dé.
tat-major - Majors Bruce Campbell et Al-

phonse Doreis; paie-maître, Denis Dieu-

donné ; adjudont, A. Adems; quartier:

maître, O Demarais : chis."piers, | 8t-

Germain et Despais.

170 hon' ues et un coups de musique ex-

cellent.
1 e 670 de Loatesuguay <t comnamdé

Perle lieutenrnt colonel Redier. Etat-ma-
jor: majo1, E Laberge; paie-maître, F X
Roy ; adjudet, capt. Charles d'Amour .
Quartier-maître, À Gagnon ; chirurgien, ¥

Laberge.
Ce batai'lon se compose de 122 howms,
A 00t6 de c> batai‘or + a pr's place hier

lo 65e, attendu avec ‘patience p - tout

le camp.
llarriva ve.aouse heures, accompagné

de sa splendide funfare et (ut vivement 22-
clamé dare les rues du v”age.

Le bataillon comptait 252 hommes.
L'état runjor composé des offi-sers dout

les non » suivent, était au grend complet :
L'eutenant-colonel Ouimet;

Majors Hughes et Dugas ;
Adjudant Pabert ;
Paie-maître Bomé ;
Quartier-maître Globessky ;
Chirurgiens Dre Lachapelie et Mignaud.

Officiers présents à pr rt œux qui vien-
nent d’être nommés :
Capita’ wr Bédard, Roy, Giroux, Laroc-

que, Prévost, De rivières ; lieutenant,
Beauset, Poitres, Simard, Aubert, Ethier,
Cartier, Doherty et Beaudet ; tambour ma

jor, Lachappelle.
Le restaurant du Gbe est Lenu per M.

Rabat, restaurateur, de Montréel. M. le
col. Ouimet y a invité à diner hier, plu-
meurs am's et à fait los honneurs de va ta-
ble en grand seigneur.

 

Le 65e ne doit camper gue quatre jours.
L'inapection aura lieu lundi après-midi, et
le tuême soir aura lieu le retour à Mont-
réal.

 —

—d'endaut ce mois, les juurs dé-
erotssent de 58 uiieules.

Le soleil se lève à 4h. 17m.
Le soleil se couche à Th Sin. p. ms
Nouvelle lune le à à 1Uh. et 18 u..

du matin.
Premier quastier le U2 à 3h. 4m

du matin.
Pleine lune le 19, a 10h. 46m. du

SOLE.
Deturer quartier le 26 474 28m

du soir.
.

—MH, LUebert ct Boivin, mar
chand-tailleurs, vue Richelieu, re-
mercientle publie de l'encouruge-
ment qu'ils en out reçu depuis leur
établissetnent et l'informent en même
Leups qu'ils seront Loujours prèls à
preudre loules les commandes qu'on
voud a bien leur confler cn fait d'ha-
billements pour hommes. lls ont à
leur disposition une foule d'échantil
lons de draps, Wicols, (weeds ele, ol
les plus difficiles seront vurs de faire
un excellent choix. Tout le moude
sait que MM. Hebert & Boivin sont
tes taillenys a li wmode de notre
ville,

Tansville, Indiana, Nov. 3 1880.
Dr. B. J. Kendalls & Cie. Mes-

sieurs : —J'ai en mains volre impor-
Lant traité du cheval el ses maladies, el
votre Kendall’s Spavin Gure, Mes che-
vaux onl eu une altaque d'epizoue,
l’un d’e ix à êté lsux jours, saus pou
voir avaler. d'ai appliqué le remède
sur la goige le soulagement a été
prés instantané. Je crois que je pour
tais vendre 1.OUU de vos livres, S. V.
diles le prix aux agents.

‘oul à-vous Peter Bowen.
 

—læes propriétaires du Kendall's
ont «1 liasse des centaines de lellres
partant en levures Lrès-cloyieux des
ous effets que produit ce reméde,

Quand vous Lrouvez ti cas où il n'a
pas eu de sucvès, vous en Lrouvez
des ceulaines OÙ la guérison à elè al
fectuee, Vuyez l'annonce.

‘Terre A vendre, d'un arpent
sup cimy plus au moins, à la Grande
Ligne, avoisinant la ree de Elie
Bro sard, et appartenant à DIle Cor-
délia Constantino, avec ume maison,
étable, puits, &e, le tout en ban or-
die, Pour les conditions s'adresser
av nolaire BoUCHER, Sk-Jean, Que.
8 wai 188

 

Traité sur le cheval—Cut vuvrage
de prix sera donné comme prine aux
souseripleurs nouveaux qui paierout
d'uvante «1 à lous les uncieas sous
vespteurs payant leurs arrévages el
nue année d'avance. Le traité sur le
cheval, dont nous publious un supplé
tient cesle semaine au profit de nos
ubounés, donne des renseignements
concernant le traitement du meilleur
de nos animaux domestiques lors
qu'il est malide el la manière de le
(railer chanté. Ce livre est illustré
de 05 gravures, montrant les diverses
phases de lu maladie du cheval, avec
les instructions nécessaires, soigueu
sement détaillées pour le guérir, Ce
livre seul vaut plus que ce que vous
payez pour volre abonnement

 

—M. Alfred Bonueau de Stanbrid
ge Station à Besoin d’un jeune hom-
ve ayant déjà travaillé daus la cor-
donnerie.

 

LA

BANQUE des MARCHANDS
DU CANADA

Bureau principal, Monreal,
Capital paye - - - $5,700,000
Fonds de reserve - - $1,100,000

DIRECTEURS:
ANDREW ALLAN, ECR..
ROBT. ANDERSON, ECHR

Wun, Darling, Ecr. J, Hodgson, Eer,
H Mackenzie Ecr | Hou J C Abbott,M P
Adolphe Masson Kcr. | John Cassils, Ecr.,

Joho Duncan, Ecr.

>Gérant Général
J. H, Plummer,.. «Gérant Général

ST-JEAN, W. L.. MARLER, Géiaut.
SHERBRUOKE, A.C. E,DELMEGE,

Gérant.

VA. Succursale ef agences dans toutes les
principales villes et cités du Cunudu,

du Manitoba, du Territoire du
Nord-Ouest, «tes Etats-Unis,
de la Grande-Bretagne,

de. de.
M" Collection laiten à des conditions

très-[avorables. T'raites émisnées pour toutes
les ien du Canada, inclue le Mavitoba
et le Territoire du Nord-Ouest. Echunge
des Etats-Unis et Sterling achetés =L vendus.
Transports (site per Cable et Télégraphe.
Lettre de Crédit éme rées pour valoir eu
pays éirangers.

AGENCE DE ST. JEAN.

Intéréts de quatre par cen/ par an
née seront alloués sur Dépôts dans le
Département d'Epargues.

W. I. MABLBR, Gérant.
St. Jean, 23 Juin 1883—la.

  

   
  

Geurge Hogue..

 

 

Lafontaine & Moreau

AVOCATS

No 160, Rue Notre-Dame, Montreal,
M. Ulric Lafontaine suivra les

cours du District d'lberville.
St.Jean, 17 février 1883.

 

CONMERCE. _
Corrigé par C B.Co vains &Cie 2

marchand de ; graiue, 5 §
:

— em

Fugun Camapisw—

 

  
 

  

 

puientbe sue 1000 00.018 6 186 5 40
upérieure extra 520 540

CXUTR Lens0s » 0 000
superfine .. ‘aes 500 650
surte pour boulauger. 55 600
du printemps extra . | 600 vo
torte pour boul, eu suc. 290 3 lv

Fraus Auxmicaute—
Cuuisie supérieure extra) 0 00 0 (5
chumie XX, oh 0000000 Um
famille (réa chowie ... GO O4L
« “ «eus 410 37
Bid’ude pur 100 1be.. 1 90 2 00
d'avoine par quart... 51 ¢ Ow
Sarazio par 100 (ls... vou 210

Avoine pur 32 lbw... 2000 36 31
Puta pur 86 lbs... ss Lu
Orge par 80 Its ...... so 10

 

Sarazin pur 00 Më... 00e uv Te
Blé-d'iade du vord par 56 lue 85 su

Œ sud a w re

Lard mess par quart... 23 50° 24 50
Huile de chertou, guluns. .. 3 40
Grow wel cone vonnes cons vans 65 wm
Bel de wule. ue ve 14 LOO
Gruive en seau . we 285 290

MARCHE DE STJEAN
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8 cu $ et

Patutes.…….. … 0 64 + VU Tu
ules pur donzuin 0 16“0 17
Poules pur couple..... 0 60 “ 1 QU
Poulet pur couple, .. 0 25 “ o 50
Vies pur couplé... | 00 ¢ | BL
Diudes par coup «s 2.60 < 0 00
Beurre frais pur lle... 0 18 « 0 20
Beurre salé pur lbs... 0 16 “ 0 H
Saindoux pur bu... 0 15 + 0 17
Lard trais pur 100 be. 9 OU “ 9 50
Bout pur 0 la... i “0 «“ 06
Fuiu pur 100 bottes... 00 ÿ (CU
Peillle pur 100 buttes.. 2 00 « 3 Co
Bois à le corde... 3 00 «“ 6 00

_ Manvfacturiers et im ortateurs de

; MEUBLES
——FEtr——

SKISdsSALON
Viennent de transporter leur établissement au nutéro

66-Rue Richelieu-66
Porte voisine de L'HOTEL MONNETTE.

MN. GIEGOIRE & LANGLOIS manufacture nue grande partie de leur rieubles enx-
même, ce qui leur perset de vendre à beaucoup meilleur marché que n’inporte où à
St, Jeun et à Montréal.

Untrouvera dans leur inagasin choix considérables de

CADIts ET NIOULUItICS
Pour toutes enpèces d'images, le tout d'après lea deruiers goûts et à très bon marché En

outre, un assotliiseut complet et varié de

CERCUEILS en BOISct en FONTE,
mr Ceux MM. mettent aussi à lu divponition du public et & des conditions raisonns.

bles, un magnifique CORBELLARD dont ils ont fait l'acquisition.

Qu'on aille faire une visite,

  

 

 

Le l'rapriétuire du Richelieu attire
l'attention des clients et du public,aur lex
amélivrations de sou éiabliseement, Tout
en remercinpt pourle patronage qu'il a
regd'eux dunn le paend,il enpêrejouir
encore de la faveur publique dans ave.
nir,

Dex Omnibus vont à la rencontre de
lonx fes trains et cle Lonx leu vapeurs.
N.B.—Nur le \yuit de L'Hôtel, ii sn

vue magnifique pluteforme couverte,
d'oùles touristes peuvent embrasser d'uu

re eoup d'œil, le plun beau panorama qu'il
Ras] JACOULS CARTIER SQR. y ait dans le District de Bontréal,

Ef omanrove
 

MARCHE EN GUWUS DE MONTR EAL.
 

Fauute. — Supérieure ex-

 

          

   
  

 

Ua... $000 à 600
Extra supertit 480 à 482
De t. .. 006 à 480
Extra du pr . 466 a 40
Bupertine Lu.» … 415 à 430
Farive lorte de boulaugers 6 10 a 5 35
“ ou bris 62 à vu 75

31 à 285
360 à 370
340 4 350

Caunds par 108 Jbs,. 000 à 0 40
Farine eu suc de In Cité

flivrée) ..….…...….….. 205 à V0
Farine d’svoine. 27 4 300
Farine de bléd’l L7% 3 240
Fariue de surrazin 120 à 126

Lard, $21.00 & $00.00,
Ssindoux, 14} & 00.
Jumbons, 14 4 l4ge,
Beurre de l’Ouest, 16 à 17e.

Townships, 18 à 20c.
s Morrisburg, 18 & 20.

Fromage, 114 & 00c; frais, 0 & 00,
Onduit ajouter 1je. À 2 €, pour le detaii

suxx prix ci-baut,

re
MARCHE DK MONTREAL

Farine
8.

Fariue de blé, de Incuupague,
par 100 (be... .. !

Farive d’avui
Karive de blé-~d
Sarranin

  
  
  

Beurre irais À In livre... . U 20 # 0 30

 

  
  

  

  

    

  

 

LÉGUNES,
Palates au nac.….. ». 0 50 à 1 75

VIANDES

Lurd trais par 100 ils... # 60 à 9 00
Bœui du .Bovae ue
Liêvres..….….....….....…... 0 00 à 0 CI

VOLAILLES,
Diodes (vieux) au couple... 1 75 à 2 50
Diudes (jeunes) do .... 1 GO & | Bo
Oies au couple... ..>.l 80 4 1 80
Poules au couple... 0 75 à 1 06
Poulets su couple Ù 60 à 0 75

mvess,
Sucre d’érable a la livre..... 0 10 13 0 12
Sirop d’érable au gallcn 116 à 120
Miel à la livre .. v 13 à 0 J4
Œuts frais à le 017 à0 18
Saindoux à In À 14 à 0 lé
Huilduck à ls livre. 0 06 à 1) 6?

GRAIN:

Blé pur minot.….…..….. 165 à 1 eb
Pois do .…. 106 à ! 10
Orge de 0 OU à 0 UV
Avuine À lu poube... … 096 à1 vs
Sarrasin par poche... 1204130
Lin do . . V 00 à 0 Ou
Mil do . 2304186
Blé-d’inde do « 0 OU à ! lv
Féves par minot.……….-- .… | 75 à 9 90

Ginisss,
Cuuards au couple.......... 0 OU à 0 tu
Pigevus domestiques au couple 0 30 & v 38
Perdrix au couple... ..... 0 45 à 0 60
Tourtes 4 In dousaine,...... 0 00 & 0 Ou

 

Foin, ère qualué, 100 bottesi0 +0 à 11 50
Foin, âme qualité... .... 8 OU à 10 0
Paille, l'ère quaitté . creer 4 60 4800
Paille, Zme qualité ..….…..... 4 00 à 4 On

————————————————

MARCHE DE BOSTON.

Avuiue-—No. 1, blanche, 51 & 53 cle par
wirvt; No. 2, blanche, 47 à 00; No.3,
blanche, 454 4 46.

Beurre—De "Ouest, 2:3 4 233 ots Ia livie;
beurre frain, 21 & 23; du Nord, 234 21;
beurre frais de New York, 20 & 321; du
Drm 2U à 21 ; du comté de Franklin,

Œuf—Fraie de l'Kst. 184 à 59 ; du Nord,
18 à 184; Nouvelle-Kcyrse et Nouveau-
Brunewick, 174 & 16 frais de l'Ouest, de
160 4 174a
Foin—De choix, $17 à $18; commun,

S18 à BIC ; de l‘Eat, choisi $15 a $16; pau-
vre, $12 à $14; endommagé, St0 à 913 ; de
l’Kat, 89.

Paille—Puille de neigle choisie, $l4 à
815, paille d'avoine, $9.

P.tate—Du Nord et du centre du Maine,
rose, 06 A Tu ota le minot ; Arovmook, 75 &
80, Houlton, choix, 8: ; NouvelleEcosse et
Nouveaux Brunswick, rose, 82.26.

  

 

a meTT 2 LB. DUROCHER Proprirtnire.

L'HOTEL RICHELIEU peut Voger vonfortaldement 400 visiteurs,
Prix de la Pension : S050 0 068,550 par jour, suivant le location des chambres.

Do  

JAMES E. MeNULTY & CIE
Est henreux d'annoncer à ses anciennes et nombreuses pratiques el au public
en général que, malgré les difficultés financières qu'il a dû traverser

dernièrement, il s'est décidé, grâce à l’appui de puissantes maisons
de gros de Montréal, a ouvrig un

MACITHPIOTE MACASIT DS

MARCHANDISES SECHES
AUX NUMEHUS

165 & 167, RUE RICHELIEU, ST-JEAN.
M. MCNULTY annonce en même temps à ceux qui voudront bien bono

ver de leur patronage, qu'il vendra strictement au comptant «!l
W'aura dorénavant qu'un send et bas prix, permettant aux pratiques
d'acheter à 24 Tr cem( muilleur toarché que partout aillenrs.
Son nouveau stock, qui ie comprend que des marchandises parfaitement

venves et dans les derniers goûls, est déjà rendu el installé sur les tabielles
tout prêt pour la vente. ;

Les acheteurs laut dela ville que de la campagne sont priés de faire une
visite au

NOUVEAU MAGASIN DU BON MARCHÉ.

FH RRONNERLES LM, TROTTIER
$10,000 VALANT HORLOGER- BIJOUTIER

be M, RUE RICHELIEU, ST.JEAN.

   

Ferronneries, peintures, verre«
ries et brosses.

VENTE DE FONDS DE BANQUERUUTE

Seva détaillé au pris du gros. x

Le stock doit et seru vendu
immédiatement.

Venez et ex:
ne pouvez venir, informez-ve

ous fondoux aussi an assortiment de

MARCHANDISES SECHES
Evalué à

$6,000
Qui vers également détaillé au plus ban

prix.

  
   

avignon & Côté.

Rue Richelieu,
St-Jean, 10 avril 1843,

La première maison de Saint-Jean pour
los

ARTICLES DE MCDES
ent rAus contredit le magnitique établix-

ment de

Delle POIRIER
83, Rue Richelien, | Bloo 0'Cain|

Enseigne de la

Belle eapuche dorée
Les dames voudront bien  w'empreaser

d'aller se pourvuir chez elle de tout ce
wil leur faut pouele printemps et l'été
llen y trouveront wn msrorliment com-

plet en fait de

Plumes d'Agtruok s ,
leurs Francaises

Suie, entin el rubans den couleurs les plan
nouvelles et autres articles de toileites.

Mudemoiselle Poirier & Lonjours en mains
une grande variété de ban de alitléreuter
ouances ponr dantes et enfants,

Len lames n'ont qu'à lui rendre nue vi-

 

 aile et elles seroul auliolaites.

nez nutre atock et ri vona |
les prix |

 

À toujours en mnaina un assortiment de
Pendules françaises, anglaises et
alvériceines, Montres en or et en
a gent de tous prix et de toutes
qualités, Jonca de mariage, ba-
ques de fantaisie, avec pierres
précieuses, chaînes en corail, bra-
celets, chaînes de smantres, lo-

quels, nets de boutona pour chemises, épin-
| élestes pour dames et inessieurs ; pipés en
bonne de mer, eu imitation et en bois, oa.
vifs et couteaux, Lnuetles, lorgnons, bio
cles, pour tou! len goûte.
sr N'oubliez pun {aller fi ire ane vinie

| te au nnganin si bien conou de
I. M. TROTTIER,

90, rue Richelieu.
St-Jean, 29 mai 18:83.

NOUVEAUMAGASIN

EPIGERIES DE CHOIX
Ede,

PRIX TRES-REDUITS.

L. D. POIRIER
Gi-devant de le maison

WIGHT & CIE.
Vient d'ouvrit wu

Coin de ln rue Jacques-C'artier
et St-Charles

Un magasin d'épiceries, médecines pa. «-
"4, (eintutes, partais, coutelleries

articles de Loilette et de fantaisie,

labac, cigars et sucreries.
Venez me faire une viniteet vous jus.

rerex In certitude J: trouvex ici tual we
qu'il vous faut et à meilleur marché que
partout ailleurs,

81, Jean. 16 octobre 1883,

 

"Marchand &Charbonneau
NOTAIRES

HN, rue dacquesCarwar Sidaai.

 
  

JOS.CHAGNON
Manutacturier et commerçant de

Marbres américain et italien
MONUMENTS

Poyres mortuaires, corniches, tables, &e

PLACE DU MARCHÉ.
M. d'eau, 21 mai1883.

Bois de sciage
BOIS DE SCIAGE,

BOIS de CHARPENTE,
PIQUETS DE CEDRE, LATTES,

BARDEADX,ETO. ETC,
—CHEZ—

D. GODIN & CIE
Vix-ä-vis lu Bavque des Merclhande

Oflice chez D. GODIN Chapelier-Manchon-
nier, Rue Richelieu, St, Jean, PQ.

N. B,—M. Guxliu puotlte de la cireonstan-
ces pour abnoncer qu'il écuulers ses mars
chandises à des prix trésiéduite.

AVIS
 

Las Sociéiè lermanente de Construction
“du District d'Iberville reçoit des dépôts
dargest, payable À derhunde, et puie, de-
puis le ler juin courant, nur tels dépôu,
l'intérêt au (aux de quatre par cent par au.
Par ordre des Ilirecteurs,

BE. L'ECUYER,
Sec.Trée.

St Jean, 6 juin (8x3,

Instituteurs demandés-

Les comuiissaires d'école de St-George de
Heuryville ont besoin d’Instituteurs ou
Lnstitatrices munis de diplômes, pour les
atroudissements Nos 3 4 5 6 7 et 8. L'en-es-
nement dle anglais ent requis dans quatre

de ces arrondissements,
S'adresser à

L. H. TRUDEAU
Trée,

Heuryville, 18 Juin 1861.

  

  
M. Gruille’T

CHAPRLIER,
Vient de transporter son stock de

CHAPEAUX
ee

FOURRURES
DANS LE

Block Larocque
* 0.103 & 105, RUE RIOHELIEU

Porte voisine de la+

PHARMACIE LAKOCQUE,

KG-L'OURS est toujours à

In porte pour inviter les gens

à entrer.

F. CHAUMELLE
Magasin en gros et en detail,

Coin des rues

ST. CHARLES et RIOHELIEU,
Enportation directe de

FRANCE ET D’EsPAGNS:

VINS,
BORDEAUX,

BOURGOGNE,
CHABLIM,

PORTO,
MALAGA,

MADERE,
FRONTIGNAN et

VERMONTB,

Vins tres vieux pour malades,
Cognac et \.au-de-vis,

M. F.CHAUMELLE re charge de tou
lex emnignations qu'on voudra lue coutier.
Les marchandises seront expédiées cirecte-
ment de Bordeaux, France, au vom et dos
wicile du consignataire,

SE" Toutes ces marchandizex sont yaran
es pures et sans mélange.
25 juuv, 188:4,—61m.

Alphonse Movin. B. 1. 0,

AVO' AT

Bureande 'a Baugue de 8t-J ean

  NAPIBRYILI®, PL 0,

  



300 pièces de Tweeds nouveaux, Serges et Draps Français vhez Langelier et Decelles
ge =mener

LE FHANCO-CANAGLEN

 
 

1 ealleton du Franco-Canadien

 

To No. 28
- Lu — = PER

BELLAH.
 

—L'heure est'suprème, en eflet, dit

Bellah d'une voix émue; pourquoi
difiérer d'instruire mon pète ?
Un léger nuage d'embarras obscur-

cit le regard éclatant de Fleur-de-Lis :
—C'est que je ue sais, repondil-il
d'un accent siugulier, je ne sais

sif au lieu de suivee l'un de ces
deux partis, je ne vay pas, cele nuit

même, quilter la forét el faire 1e-
traile vers le nord avec tous wes

chouans.
li ne pouvait échapper à mademoi-

selle de Kergant qu’une telle manœu-

vre ruinait d'un seul ronp les plus pre-
vieuses espérances des royalisies, var
elle enlevait tout appui dans la con-
trée à l'expédition des émigrés, et les

abandonnait en proie à l'armée répu-
bhicaine.—La pensée de Bellah se re
fusu à celle efrayante lumière.

—lPardpa, monsieur ie due, mur-
mura-Lelle,je vous prête cependant
loule mah Tihtention…. mais je suis
un peu souffrante… certainement, je
Le Vous ai pas compris,
—Vous n'avez compris.

Bellahse leva lent ment de son siè-
ge en regardaut le jeune homme avec

un «orde stupeur profonde.—Ce u'est

pas possible, murmura-Lelle, trahir,

vous! livrer des [raves d armes—-l-
vrer le prince... un fils de France...
le frère du roi !
—Le prince ! dit Fleur-de-Lis, dout

un sourire d'amer dédain contracla
ia bouche, le prince ne vient pas.

—C'est faux ! s'écria mademoiselle
de Kergant ; qui ose le dire ? qui use
dire qu'un Breton manque à si paro-
le et déserte son drapeau?
—Lni-mème, reprit le jeune hom-

me en posant sur la table une lettre

ouverte. Une senle ligne y était
tracée. Bellah y jela les yeux, el
une rougeur subie lui couvrit la

face.
Sa l'histoire n'a point flatte le per

sonnage chevaleresque dont toute

la conduite à cette époque navra tant

de cœurs loyaux, il est perinis de

croire qu'aucun reproche ne lui

eût paru plus sanglant que ce signe

de pudeur au front d'une jeune

fille.
—L'Angleterre l'aura contraint !

murmura-t-elle.

—Eh quoi! si l'Angleterre lui refu

suil res vaisseaux, n'y avaitil plus

une seule barque de pêcheur pour

sauver l'honmreur de Cesar 7 Enfin
il ne vient pas. Quant aux autres,

jai les moyens de les préveuir
temps ; ils ue débarqueront pas.

Je ne trahis donc personne quel'An-
gleterre, el, quant à elle, je m'en

vante, ‘
—Mais, reprit Bellah avec uue

énergie enlhousiaste, qu'importe une

faute excusable peut-être ? La couron-
ne estelle moigs, pure, la cause

moins satrée ? Et vbus l'abandonuez!
Mais, qu'allez-vous faire ? quels sont

vos projets Ÿ pour qui allez-vous
combattre Ÿ en quel nom ? quel
lien altlachera vos soldats? Pas un
Jde nos tre Bretons ne vous sui-

 

  

vrai oo

—Toungne suivront 1 dit le jeune
honume uŸec force. Pensez-vous jue

le seul intérét qui les armes soit l’in-

térêt de ce roi allié des Auglais, des

Saxons, eoume ils disent, de leurs

vieux ennemis, de ce roi toujours ab.
senl,si prodigue da leur sang. ri ava-

re du sien Ÿ Non Bellah... ils me sau-

ront gré de les délivrer d'une allian-

ce cxécrée.. ils pe suivront

tous au om de leur religion,

gion, de lear liberté, de leur patrie

allaguées... Void la cause qu'ils ser
veul, la cause à laquelle il est beats,

il est saint de se dévouer, la cause

vrainient française | Les mots ne sont

rien... votre esprit est lrop éluve pour

ne pas me comprendre, Bellah, ;
-=Tout ce que je comprends, dit

mademoiselle de Kergaut en fixant

son regard sévère sur l'œil ardent du
jeune chef, c'est que vous prétendez
servir aussi la révolution à votre ma-

nière.… mon à votre profit...
Vous puissant, Fleur-dé Lis...
vos succés, Votre influence sout tels

que j'ai ‘Loujours peusé que Dieu

vous avait choisi. Mais prenez gar-

de qu’il ne vous relire sa force

dès l'heure où Vous lui retirez voire
foi.
—Dien, s’écria le jeune homme,

ne peut-il m'avoir réservé un autre
destin que celui de servir éleruelle-
ment des ingrats 7
—Mai si votre fatal pouvoir en.

traîne dans voire faute, daus votre

crime, Fleur de-Lis, des esprits sim-

ples comme veux de vos soldats, es-
rez-vous abuser Je même notre

idele noblesse 7
—Quelquet-uns. je le sais, retenur
r leurs endroits préjugés, œ'aban-

Ronueront : d'autres, je le sais encore,

je m'en suis assuré, marcheront aussi
volontiers au nom de la France qu'au
nom d'un voi qui leur enseigne Fou
dli… Je ne guis pas le seul, Bellah,

v'uit ébranié ce nouveau manque
@ parole......je vous en montrerais

les preuves si vous le vouliez... Je
n'ai pas hasardé un tel dessein sans
quelque apparence de succés, croyez-
moi.
—Quel dessein ? quel succès au

notn du Ciel ! car, en vérité, ceci dé.

 

  
   

passe ma petisée et Ina raison.
—Belluh, on w'apyelle sur on au

tre théâtre d'honneur eb de danger...
on invoque lu Crédit de mon nom,
Pappui de nos bandes, pour y rossuis-
citer les grandes guerres vendeen-
ues...... D'aulres provinces sent pré-
tes… La fédéralisme sé râveille dans
la France tout entière eb nous offre
la main. Le roi de moins, tous les
ennemis de la république sont avec
nous...l.e temps où notre insutrec
tion avec une capital, ou une seule
victoire eit suffi pour lui ouvrir le
chemin de Paris, pour élouffer d'un
coup celte république, plus forte alors
qu'elle ne l’est aujourd'hui, ce temps
peut revenir… La patrie n’est point,
comme les rois, jaluuise de ceux qui
la servent. sa reconnaissance serait
acquise à srs libérateurs. Ce sont de
nobles chances, el une Am: n'est point

vile pours’y laisser séduire. Puis
qu'on nous furce à courir des aventu-
res, Celles-ci du moins dont grandes
et dignes d'un homme !

Mademoiselle de Kergaut avait
écouté avec nue sorte de terreur ce
langage d'une âme altérée par l'iu-
justice, exalté par l'ambition. Je

comprends maintenant, dit-vlle : lor-
gueil vous égare, Fleur-de Lis... vous

vous perdez ; mais, ce qui est ullreux

à penser, vous nous perdez en même
. vous tuez notre cause à ja-

s.… et, je ln vois, mon Dieu! ajou-
€ en joignaut ses mains avec

désespoir : J'en suis avertie ! el je ne

puis rien, ren pour l'empêcher,

—Vous pouvez lout, Hellali, dit
Fleur-de-Lis d'unu voix basse et brève
eu posant doucement sa main sur le
bras de la jeune fille.

Elle le regarda saus répondre.

—Oui, reprit-il, il n’y a pas de dé

vou«nent auquel je ne me consacre
avec joie, pus d'amertume, pas d'af-
fronque je ne bénisse, si je suis vo
tre époux.

—Mon époux! s'écria Bellah, se
rejetant brusquement en arrière.
comme si un gouffre iuvisible se fût
ouvert à ses pieds.
—Dep1is que je vous connais, Bel-

lah, aucune gloire, aucune fortuLe
ne in'a élé précieuse que parce qu'elle
m'approchait de vous. Votre umour

m'eût tenu lieu de tout. Vous me l'a-
vez refusé. Le vertige m’a pris. Pour
vous oublier, 1l faut devenir un grand

homie ou un grand coupable. Les
passions qui dévorent mon cœur
sont terribles vous ne pouvez pis les

comprendre, vous ne pouvez ies excu

se

 

 

r.
Mademoiselle de Kergant avait

posé sur sa poitrine ses mains joMtes,
comme prêtes à se coucher sur sa
tombe ; ses lèvres pâles s'entr'ouvri

rent :—Le roi! dit-il tout bas. Sou-
dain un sentiment extraordinaire de
soulfrance et dé 4riomphe se ré
wandil sur ses traits et les illwnina.
[Th se rapprocha de Fléur-de Lis;
elle lui tendit 1a maiu, et lui dit avec

un sourire d’une douceur sui hurmai-
ne :—Si celte faible main dpit dire

d'un lel poids dans la balance des
plus bautes destinées, je l'y laisse

tomber avec orgueil.
Le jeune chef parut confondu et

comule embarrassé d'une répunse si

promple et d'une si facile victoire—
Est-il possible ! murmura Lil, jo we
serais donc trompé ? vous n'aiumeriez

\as celui... vous pourriez m'aimer !

ais votre devoir seul a parlé... vous
vous sucrifiez !

—Ai-je done air de me sacrifier !

vaprit fiellnhla avec mème sérénité
uanquille. Ne le croyez pas. Mou dine
west pas capable peut-être des senti-

ments violents ge vous pourriez es
érer d'une autre ; mais il suffit que

Je pui.se étre à vous saus me Con-

trainare. Le temps fera le reste.

—Bellah! puis-je vous croire 1...
ve bonheur inespéré… Oh! de quel
fardeau vous me délivrez ! de quelles

angoisses mortelles | Comment vous
payer jamais ?.…
“Servez le roi, Fleur de-Lis !

de le servirai, je Mourrai pour
Lui et je mourrai plein de reconnais-
sance, si je meurs votre époux | Bel-

lah... il est cruel de vous umportuner

davantage…en cut instant; da.guez

me pardonner. je vous aime comme
vous aimez Dieu... Volre promesse
est sincère, dites ? vous ne comptez
pas, pour dégager votre foi…ue soup

con va vous outrager!…. vous ne
complez pas sur les chances prochai

nes d'une guerre meurtrière
—Disposez de ma main au gré de

mon père, et à l'instant qu’il vous
plaira.

--Quoi! si votre père y ronseutait
… le prêtre qui dans la nuit de de-
main benira nos arines ayant le dé-

art, avant le combat peut être, pour-

Pabénir uotre union1Dois-je ng.
rer, Bellah ?
—Le terme est prochain, dit Bellah

dont la voix s’affaiblissait peu à peu ;
mais voyez monpère. Je ne détment-
rai point ce que vous lui direz. Allez,
Fleur-de-Lis. Je meseulais un peu
souffrante ce soir, et voilà beaucoup
d'émotions.

Le jeune homme courba le genou
jusqu’à terre; il prit la main de
mademoiselle de Kergant, et y atla
cha ses lèvres ; puis, après s'être
incliné de nouveau profondément il
sortit de la chambre.

A Continuer.

—_——

Lafontaine & Moreau

AVOCATS

No 160, Rue Notre-Dame, Montreal.
M. Ulric Lafontaine suivra les

cours du Distriet d'Éberville.
Bt.dean, 17 février 1883.

 

$8,000.00
Données aux porteurs de billets
dans la grande foire et le bal de

bénéfice de Banton & Cie à

Oldtown, Me, 9 Oct., 1883.
Cette immense veute À un dollar, com-

prenant buit mille articles différents, ren-
contre In plus haute approbation du public
commie le prouve l'achat considérable de bil-
lets el lea reclames tatteunen des journeaux,
Les suivants sont quelques vus des nom-

breux cadeaux à étre tirés:
1 maisonet lot, | matériel d'imprimesie;

y compris le caractère pour matière couran-
le, caractère de luxe, chaseix, cases vlc, |
paire de chevaux de vuitures pour tes
sieurs, | cent arpents de terre à boir , 1 che-
val de route, | jumeut brie, 2 lots de 50 ar.
penua de terre & box, 2 lots de 25 arpeuts
de terre à bois, | orgue de dutey, 1 presse

ur impressions de vil'e, ‘dub Press”
montre d’or, | gréement ile chasseur pour

boue, | carunre À "vultiet, | voiture ou-
verte, | vuiture d'uitaire, 1 collection de li.
vres Je loi, L nuuvelie machsuée à coudre,
machine à coudre «ie Estey, | muchive à
coulre |Hume], 6 lota de dix srpents de ter.
te à bois de $50 chaque, fv montres d’attai-
ren, BLO chaque, 4U élégantes cassettea à bi-
joux puur dames et mensieurs, 30 mor-
ceaux daus chaque, $8 chaque morceau, 144
fines cassettes bijoux pour mearieur: E2
morceaux «ans chuæpue, $4 cl,
voitures d'hiver et une liste considérable
d’autres articles le valeur, d'utilité et d’or-
Lement.

TOUS LES BILLETS SONT BONS-
Billets simple $1.00, suze Litlets gro.

00, envoys à n'importe qu’elle adresses
aux Etats-Unis et sn Catala, lraye de
port, sur réception du prix.

AGENTS DEMANDES

Partout pour vendre des billets. Intormez-
vous des conditions,

LOYAUTÉ PARFAITE GARANTIE.
Adresse,

BANTON & CO
Baugur, Muiue, U. S. À.

SOUVENEZ VOUS! PAS DE BLANC!
Le Bangor Messenger, un des prine

Sipaux jouruaux de Ia Nouvelle Angleterre,
did:

  

  

 

 

Connaissaut bien les personnes À la (ote
de l’entreprise de Bantou & Co et la fran
chise abeulue avec laquelle e'le sers con-
duite, il nous fait plaisir de recommunder à
uos numbreux lecteurs de profiter de cet
avantage en achetaut plusieurs billets,
Un autre journal «rès-recommandable, Le

Messager, publié à Lewiston Me., dit :
Tous les billets ront bous. On voit de

suite tout l’uvantage qu'oitre cette lutterie,
et J’ap és ce que nous en avons entendu
dire, nous ne puuvons mieux faire que de
ls recommander au public.

12 juin 1888.

Grocerie de famille,

F. X. DULUDE
Mue Richelieu

ST. JEAN, P. Q.
Tient un assortiment conplel et choisi de

THES,
CAFES,

FRUITS,
SUCRES,

RIZ,

 

GRAISSE,
MELASSE,
SIROP,
VAISSELLE,

VERRKRIES,

VINS et LIQUEURS.
M. DULUDE sollicite ane visite,

Si. Jean, 24 juin 1883.

“ AUX DAMES.
--

Souvenez-vous, il sous plate que lems.
gesiu de oder des Demvinelles

M. & V. Benjamin
Estle véritahle endroit pour trouver lea

Dentelles blanches, noires, valentiennes,
américaines, chantilly, espagnoles,

françaises, bedford, quipure
brodée, orientales,

Leur assortiment en fait de chapeutx et
coiffures de toutes sors eat loujours com-
plet el dans len derniers goûts. :
Nous n'avons pas pu acheter à bon mar.

ché Lani que nous ne sommes pas allée chez
lea demoinelles Benjamin, dirent les damen,
—Fhbien, il aera douc age de Lonjours ne
rendre chez elles pour acheter des chapeaux
et tous lea articles que l'un dit être Je fan-
taisie, mais qui n'en mous pra moins nêces-
enires à le toilette des dunes et des entantr.

53-Rue Richelieu-35

ST. JEAN P. Q.

Emstitutrices demandées.
—

Les C omininanires «l’érolen «de la pAroinne
de 8t Luo. Ont besuin, pour la prochaine
anuée aculai d'Inatitutrices  pouvaut
fournir lea qualitientions et certifleat requis
pour école éléinentaire.

B'adresser À

  

J, B.MANY,
Secrétaire-Trésorier.

8t Luc, 21 juin 1883.

A VENDEH OÙ A LOUER.
 

Une terre de 90 erpents, «ituée sur le Ri-
chelieu au bas de la vine de 8t Athaunse,
dont neufarpents en beau bois, aves mais
son, Grange et autres bâtinsen.
Un lopin de terre de 45 arpenta aitué à

quelques stpua de la terre ci-denaur dé-
oriter, dont cinq arpents en beau pin et su-
trea boin, smna bâtisse.
Pour les conditions «'adrenser à

Dame MICHEL DOODY,
à Iberville.

81. Jean14 juin, 1883.~ Im.
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Arrivée des trains à St-Jeen

CENTRALVERMON),

 

ne St Albuns, $oe SL Al aus, passe çer 7

“ A 7
“ passager 9
- mixte 3

in Magog et Waleriou 9
“ MIXES Leen G40 P Ba

GRAND TRONC,

» mixte
De Montréal, pussager aes

“ ps

  

9 65 à. m

“ + 4 l16p.n.
“ “ sieve 6 38 pow
D " reve THO Pm
Départ des iraing de St-Jean,

CENTRAL, VERMONT.

Pour St-Albans, Heston ef New-Yorl

pussuger 8.10 8, m., 9.55 um. 4.15 et 7.30
pus, :
Pour West-Farnham et Waterloo 8.30

8. tu, et pour Waterloo Magog 4.20 p. m
GRAND TRUNC.

Pour Montréal, passager, 7.20 a. m. 9.05

wow. 9.08 pow, mixte 12,80 p. m.
Pur Roneen Point, Platsbing et White

hall, passager, 8.15 a. w, et 6.38 p. ww.

ALLEZ A LA

Min,Tinie,
TOFFES A ROBES

Serges française tout Inine, Serge Union,
Burcard & robes, Cachewire noir et de

couleur, le plus bel assortiment
qu'il y ait à St. Jean et À des

prix qui «détit tout com-
pétition.

FLANELLES FRANCAISES,
FLANKLLES L'OPRA,
FLANELLES ANGUAISES,
FLANELLES AMERICAINES (Union)
FLANELLES CANADIENNES,

Depuis l5ets juequ’à $1,60
Notre département de Tweedn est au com-
plet et comprend uu assortimeut varié

de Tweeds

ANGLAIS, ECOSSAIN ET
CANADIENS,

DES D'ERNIERS GOUTS.

B@F-Untailleur ent attaché À notre éta-
blisnement. :
Nous ne veudons qu’à un seul et bas

prix. Et nous nous feruns un plaisir de
montrer nos marchandises.

Larocque et Bourke
Coin dus rues

lRIOHE(EU et ST. JACQUES
ST-IHAN, P.Q.

Spumissionsdemandées.
Des soumianions cachetées, adreanées an

sonsxigné, se out reçues jusqu'à lundi le 9
juillet prochain inclusivement, pour ‘a cous-
truction d’une église, smacristie, chemin
couvert, en pierre, dans la paroisse de St
Edueond de Costicook, comté de dian-teaul.

Les plans devis pourrurt être examinés
tons lea jours au bureau du suussigné au
village de Coaticook, à partir du 20 juin
courant.

les nounieni iron devront inclure
avec lera soumissions, vu chéque de Ban-
que accepté pour mille dollars, payable
l'ordre du provident iles nyndica, rousaigué,
tequel dépot de mille dollar« aers torfuit et
perdu par le sonminsionamire dont [a son
mixsion sers acceptée, 5'il refuse ensuite de
aigner le contrat et de donner len garanties
asiflinantes de l'exécution de ce contrat,
pour In construction den lites batiuen,

Lies ayndica ne seront pas tenu d'aucepter
la jdus basse ni même aucune des noutiis-
rons,

Cuaticook, 7 juin 1883,
H. C. H. CHAGNON, N. P.

Président des Synilics.

  

 

 

  

   

  

 

A COUDRE

Machines à Coudre
EN GROS ET EN DETAIL

CHEZ

   
Ad À gone :

H. MAYNARD,
88, Rue Richelieu
ST-JEAN, P. Q.

Benle place À St-Jean où l'on peut se pro
curer une bonne machine & bon inarché.

Toute machine garantie par moi redonnan
pas satisfaction peut être rapporth et Pam
Gent sers tout aussitôt remis.

H. MAYNARD.
Si-Jean, 38 mai 1888.

M. Aldérie Mamelin
HUISSIER

Collection promptes et retours mumélis «

 

ST-MICHKL DE NAPIRRVILLE, P. Q 30 décembre 1480.  

Jeudi 3 Juillet 1553
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LIGNE DE L'AIR

BOSTUN & MONTREAL

Pou tela Nus ancienne el la plus courte

Remède de la consomption
de Shiloh.
 

Caci, est, sana contredit, le meilleur re
mède pour ls consuinp-ivn, que Bons ayons
encore vendu, quelques doses guérissent
invariablement leu plus rude:. ex+ de Lous.
croup et brouchites, tundia que son suceds
étonnant quant à la guérison dé lu cod
vomption est vans égul duns Phistoiry de Is
médecine. Depuis sa découverte, il à été

Vous les Lraiua sont manis de pinteturme veudu avec garantie, (Éimuiguage qu'ou ne

MILLER
et de

TANT.LATEURS  WASTINGEWUSE,
 

th, Boston vim Lowell,
xprens de wnt | ride Moutrée! à 5 16 pm
SlJeun, 4,16 p.us, St, Atbaush.40 pan. pour
Troy, Albuny eturnive à N-Yurk à 6662.00
TRAIN INTE part de Su-Jean «1

peut reudre à aucun autre remède. Si vous
lyunsez, Lous voté Couseillonsfranchetuest
de vous eu servir. Prix 10cs,00.ciu ot 81.40,

—_—

Répondes a  
“ Pourquus taut de persounes que vows
voyous autour de nous, prétères. t-elles sout
Irir des mislaclies, telles que ; indige: tions,
coustipations, étourdissements, pertes d'ap

. petit, vomissements, jaunisse, quand, pout
15 cla, voue leurs vend.uus le“ Bhiloh’s

»

8,50 mi, pour West l’urnlsam et Véaterlou Vitalirer, que noms gurautimons pour ,
el arrivant à Waterloe à 12,30 p. m,
EXPRESS DE NUIT poor

de Montreal a 6.30, p. w., Sides, & 7.30
Po bby el arrive à Bustou, 8.00, 8. Mb.

TRAINS ALLANT AU NOkD,

FX PRULSS DE JOUR part de Liostou à 8 auucès du traitement de
ww, New-Loudon & w. wn Springueld à 0 churge pere ve nde om mal

ictrais    

 

roy 8.30 au. we retire avecie r
poste quittsul New.York & 4. 6.10, St, AI
buts 5.46 pou arrivant à St. Jess. & 7.00 p.
ma, pour Montréal et l’ouest,
KXPRESS LE NU1T' part de Boston à 7.00 p
14.5 et N-Yurk vié Springtield à 3.00 p. wy
SL, Albuns 505 au, Arive à SL, Jean à
1.45 a tv, Muntiér' 8,40 8. wm.
TRAIN DACCOMADATION pact de St

wh part
cure,

Remeide pour le cutarh, de Shilob. Une
Werveilleuxe guérison pour je caturh, ju
dipbterie, chancres à lu bouche et maux de
télé, Avec chaque bouteille, ve Louve un
mgenieux iujecleur naxsl pour le plus greud

adies, sans  
“Prix 50 cts, Veuda par le Br ave
que, Pharpnelen,Rue Kicheliey, 8t

 

REMEDE DU

Albuns 12.010 p. wn, urmive #5. dean À DR. FELIX LE BRUN
JW uw
TRAIN POSTE part de Magog à 5.50 «

mm, de Wuterkvo 4 7.15 ». w, arrive & Su
Jeun $9.05 a. w.,—au rewur, il part de St
deuu à 4.00 p. ur, el vrrive à Waterloo «
6.03 pow, eld Magog # 7,15 p. an.
TRAIN MIXTE partde Waterloo à 2.46

nrrive à St, Jeau À 6.46 p. ui,
Les chare dortoirs Pulliuas sort ait

chés aux Crains express de auit entre Mout
real et Boston et entre Moutréal et Spring
teld, et dés chars lurtuirs de Wagnes eutre
Montréal et New-York vid Troy.
Pour lea billets et conditions de tier, o's

dresser au bureau du Centrus Vermont, St

Jean. PQ.
1 B, FUTVOYE.

Burinteudaut.
d. W. HUBART.

Suri. endaut-Géuéra"
SL Albans, Ÿ mars 1881,

JAMES O'CAIN
Commergant de

CHARBON EL BOIS
AGENT DE LA

London agsurance corporation
Sur is vie et contre le fen,

Queens Ins. Co of London
Sur Ia vie et contre le feu

Northern Ins. Co
Contre le feu.:

La royale canadienne.
Marine el fea

Western assurance
Feu et marine,

Citizens Ins. Co
Fen, vie et garantie,

La compagnie Souveains d'assurance
Contre le leu.

Risques isolés prix pour trois sus par tou
ten len coppaguies ci-dessus.

StJdean, 39 sept 1881 In,

 

Les plus haut prix sont payés

pour

AVOINE,
POIS,

FOIN,
bt antres preduits

+ CHR——

JOULE LE

| GG.
Une cure garantie pour lu Gonorrhiæs et

ta (Hite, Su t ngréabte. Sun usage n’eu-
traine pas de mauvais cifeln. N’empêche
vas de vaquer à nes ailaires et de mmoger.
Prix: $7 par boîte vu 3 boîtes pour $8. Ga.
ranties écrites par chaque ugent dûment
autorisé à remettre l'argent »t trois boîtes
ne suffisent pas à amener la guérison,

Kuvoyé, franco, par lu poste, vur récep=
tion du prix,
DR FELIX LE BRUN & CIE, 81483

rue Kingbt, Toronto, rent» propriétaires.
WIGHT & CIE, St. deau, P, Q. Seule

 

  

ageuls auturisès.

Nanté cest richesse.

 

Le traitement des vers el «lu cerveau du
br iS. C. Weat, un spécitique garanti pour
l'iyslérie, Élonrdissements, convulsions
+ r@lgier, inaux de tête, prustration ner
_e causée par l'usage de l’uicou.' on le

tn! 16, insommien, ubaltements de l’esprit,
ru nolissements du cerveau, ecrduisant à
!« l'elie, à la mmivère et à la mort. Viecillesse
pr<maturée, stérilité, impuissance dans les
aux sexes, Émissions involontæires ets
n.1onliu, causés par letravail excessifdu

u, l’extravagauce ou la molesse. Uue
guérira un cas récent. Chaque boîte

ient des remddes pout an mois. $1.00
iiteon G boltes pur $6.00; envoyd

 

  

  

  
» garantissons que six boîtes guérirost
spurte quel cas, Âvec chaque urdre re
our aix boites, accompagné de $5.00

vonenverrons à l'acheienr voire garantie
“rte pour remettre l'argent où le traite-
mL ne guérit pas,

mc nie Bullorisén,

9500 de récompense.
Nous paie

par chy
pepisie,

 

ux Ia récompense cimdessys
as de maludies do foi, dys
“de Lête, tudigestion, conatipse    

  

 

spun dl leg preccriptioos sont bien suivigeEl:
w- sont parement végétales ne ;
omnis de duiiner salisfacfioh. Redou
l- =nore, (rundes Loiles, conteuant 30 pis:
nez, 26 ets. En veute ches Jo Me
que & Cie, Phnrmnciens, 8, Jeu,
Quesez-voux des contrblaçona et imitations,
Len véritablen, Siauntactierées neulemeut
pur don C. West & Cie, © The Pill Mun
kera "K1 à 83 rue King, Kat, Toronto, Ont.

  

| hy cavoie gratis un puuquel Pernaiy, sur rê
vepliou d’une eatamipille de dote!À. Bertrand& Ga "52e wa

St-Jean, 28 avril 1883.

  

rN

N. BROUILLET
SELLIEK

Ne. 77 Rue Richelien
(Blue Paquin)

VIS-A-VISL'HOTEL MONETTE

remercie ken nombreunes pratie #4 le l'en,
b donne «rois qu’il ent de mon devoir de vous expri-

St-Jeanes , eu; ère

 

ragement libéral qu’ellest mo,
depuix qu'il est étal-li

uivez le témoignage de oures

wmerveilleuses.
 

Fremont, Ohio, 25 junvier, 1881,
1. bd, Kendell et Cie, Ne uenaicurs t~ Je

1.er inven reierciements pour le. bienfsitP
que le publie de Si-Jenn et des environs | «1 fen svanlages que )'si retiré de vot

   

 

continuera à l'encourager, msinle
a un Bésortiment complet de ce qu

mieux eu fit de

Harnai&
simples et donblen de toute beauté et d3

qualité supérieure ; de Valines. Porte Man
(enux, Sacs, ete., de toutes grandeurs®

de toutes lorineu et de première
qualité,

 

yude

ASTHME, G2teiisguéris par les

LEVASSEUR.
à + touts lalNévralgios Veuporguérien paren

Inlen du De CRONTRIL
faépôe Central du Dr.

pharmnaien-ch
vue 6 da Momnute, Panin. Dépôt À Moutréal,
chen MM. faviviette et Nelaun.

St-Jean, 2 Nov. 1881.

 

qu’il yxtimable Spavin Cure, dont la répute

IMVASSRUR,| t rites pour 85,
ninte de ière olapne, 24,

|

4.1 pourront vous le procurer

  

   
    

nier recours, je
"ouxesllai À mon cousin d’ensayer une bou
teilie din Kendall's Spavin Cure, Ce remé-
oo emt un etlel wagique, la troisidme boue
teille guéri Is maladie, ef le cheval ‘ent
noni Lien portant que jaaie, Le Dr ick,
o"Elinbourg, était un de mes onoles, et jo
J reads beaticoup d'intérét à tout oe qui
) «ut Isvoriser :@ profession à laquelle il,
sypaiteusit,

Votre dévoué,
JAMES A. WILSON, Ingénieur Civil
l'hix:—$1.00 per bouteille, ou wiz fou

‘oun les pharmaciens l'ont
li sera er

voyéà aucnne destiuation, aur réception du
prix, par| pre peiétaires, Dr it. J. Korn
dull et Ci noslnsrgh Falls, Vi,

   

   

Là 0
te question.

EXPRESS LIS JUUR part de Muntiéa

.

à —
T.05 a. mh, Bt Jean, 8.10, St Albuus, 9.30

co par lu poste, sur réveption Au prix.
L

SVighé de Cte, Bi. Jean,1P. QiSeale

te tiotia_1re pourrons uérir au
moyen des Wench VegeluldaLiver Pills’


